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Volez avec

Réservez jusqu’à minuit 17.11.11. Taxes et charges incluses. Voyagez en Déc - Jan. Jours de voyage: Lundi - Jeudi. Sujet à disponibilité. Termes et conditions
applicables. Visitez Ryanair.com pour plus de détails. Les Tarifs excluent les frais optionnels. Volez vers Gran Canaria au départ de Karlsruhe-Baden.
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PRÉSIDENTIELLE Carl Lang, candidat du Parti de la France

«Un défi de
civilisation»

UN RETOUR AUX SOURCES.
Après la Lorraine la veille, Carl
Lang était hier en Alsace, terre
que ses ancêtres haut-rhinois
ont quittée après la guerre de
1870. « Je crois à la synthèse
identitaire qui additionne les
identités provinciales, natio-
nales et européennes », remar-
que le candidat de « la droite
nationale et européenne » à
l’élection présidentielle.
Ancien secrétaire général du
FN et député européen, Carl
Lang est aujourd’hui président
du Parti de la France qui en-
tend récupérer les déçus du
parti frontiste et fructifier sur
la crise. « Le FN n’existe plus,
c’est le front mariniste, atta-
que-t-il. Marine Le Pen dit tout
et son contraire, elle défend ce
qui est populaire. » Quant à
son ami Makis Voridis, mem-
bre du Laos, le parti populaire
orthodoxe grec, il vient d’en-
trer dans le nouveau gouver-
nement avec trois autres ca-
dres de ce parti d’extrême
droite.
Pas encore ministre ni prési-
dent, Carl Lang se contente
pour l’instant d’un tour de
France pour « relever un défi
de civilisation » : engager la

« décolonisation » de la France
et de l’Europe en voie d’une
« colonisation totale financiè-
re, commerciale et migratoi-
re ». « Le thème de l’immigra-
tion est dépassé », estime-t-il
en répétant vouloir « protéger
et promouvoir l’héritage chré-
tien de l’Europe contre l’isla-
misation ».

Patriotisme social
« Anti-étatiste » et « anti-col-
lectiviste », Carl Lang s’est fixé
quelques « règles d’or » com-
me le « patriotisme social »
qui « réserve exclusivement
les aides sociales aux Fran-
çais » ; le patriotisme écono-
mique ; la réintroduction de la
préférence communautaire et

la protection du marché euro-
péen.
Carl Lang bénéficiera du sou-
tien de la toute récente Union
de la droite nationale (UDN) à
laquelle appartiennent le Parti
de la France, le Mouvement
national républicain (MNR)
fondé par Bruno Mégret et le
Nouvelle droite populaire dont
le délégué général est Robert
Spieler. Ce dernier, fondateur
d’Alsace d’Abord, ancien dépu-
té du Bas-Rhin et conseiller
régional (FN), était hier aux
côtés de Carl Land en Alsace
où il se chargera de collecter
les parrainages des maires.
L’UDN entend présenter 200
candidats aux législatives. R
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Hier à Strasbourg : Carl Lang, candidat de la « droite
nationale » à l’élection présidentielle (à droite), et Robert
Spieler, délégué général de la Nouvelle droite populaire. PHOTO
DNA - JEAN-CHRISTOPHE DORN

Candidat de « la droite na-
tionale et européenne » à
l’élection présidentielle, Carl
Lang était hier à Strasbourg
pour prescrire ses remèdes
anti-crise : « décolonisa-
tion » de la France, « patrio-
tisme social » et « néopro-
tectionnisme ».

FURCHHAUSEN

Le maire démissionnera
à la fin de l’année
Les rumeurs se faisaient insis-
tantes. Joint hier par télépho-
ne, le maire de Furchhausen
(une commune de 377 habi-
tants située près de Saverne)
Francis Hornecker confirme :
il démissionnera de ses fonc-
tions le 31 décembre pro-
chain.
Il avait pris les commandes de
la mairie en décembre 1999,
suite à la démission du maire
d’alors pour raisons de santé.
Il avait ensuite été élu maire
en 2001 et 2008. La principa-
le raison qui motive sa déci-

sion est professionnelle : son
entreprise, basée à Haguenau
et qui compte 25 salariés,
connaît « un très fort dévelop-
pement » : « Je bosse soixan-
te-dix heures par semaine,
c’est du boulot ».
Il évoque également une « las-
situde » après 30 ans d’activi-
té municipale. Il était ces
derniers temps confronté à
certaines contestations au
sein du village, notamment
liées à la réalisation du plan
local d’urbanisme.

EMMANUEL VIAU

LE CARNET
RELIGION.- Mgr Maurice
Gaidon, 83 ans, est décédé le
14 novembre à Dijon (Côte-
d’Or).
Né en 1928, prêtre en 1956, il
avait été évêque auxiliaire à
Besançon (Doubs) en 1973,
puis à Autun (Saône-et-Loire)
en 1975 avant d’être nommé
évêque de Cahors (Lot) de
1987 à 2004.
Il avait passé une partie de
son enfance à Erstein, où son
père avait été receveur des
PTT. Il y avait conservé des
amis, qu’il avait visités une
dernière fois en 2009.
Mgr Gaidon, qui, à Autun, avait
eu la charge du pèlerinage de
Paray-le-Monial, avait eu un
rôle clef dans l’essor du Re-
nouveau charismatique.
Ses funérailles seront célé-
brées à Cahors lundi prochain.

NOMINATION.- Jean-Pierre
Alfonsi a été élu président de
la Caisse régionale d’assuran-
ce d’Alsace-Moselle (CRAM) et
de la Caisse régionale d’assu-
rance-vieillesse (CRAV). Âgé de
41 ans, ce chef d’entreprise,

représentant du Medef, est
désigné conjointement à la
tête des deux organismes
dans la perspective de leur
fusion, initialement prévue au
1er janvier prochain, mais
reportée en raison d’un écueil
législatif.

DÉCÈS.- Proviseur du lycée
des métiers Paul-Émile Victor
d’Obernai jusqu’en octobre,
Dominique Kocher est décé-
dé dimanche à l’âge de 62 ans.
Il était gravement malade. Il a
commencé sa carrière comme
professeur au collège de
Reichshoffen en 1970. Il a
ensuite enseigné à Agadir
(Maroc) et Düsseldorf (Allema-
gne). À son retour, il a dirigé
des établissements à Pfastatt
(1987-1991), Rhinau (1999-
2003), Schirmeck (2003-2008)
et Obernai (2008-2011). Le
2 juillet, le ministre Philippe
Richert lui avait remis la mé-
daille d’officier des palmes
académiques.
Ses obsèques seront célébrées
aujourd’hui à 15 h à l’église
protestante d’Ingwiller.

ROUFFACH Etude PhytoRet sur les pesticides

Premiers résultats
encourageants

Pour comprendre ce que de-
viennent les pesticides
après leur épandage, les
scientifiques ont choisi de

s’intéresser aux bassins d’orage,
ces « zones humides artificielles »
où ils se concentrent. C’est aussi le
dernier endroit dans le paysage où
l’on peut traiter les eaux, avant
qu’elles ne s’éparpillent dans la
nappe phréatique et dans le Rhin.

« Entre 20 et 100%
des molécules sont
retenues par le bassin
d’orage, le plus souvent
60 ou 70% »

Il existe 200 bassins d’orage sur le
piémont viticole vosgien, entre
100 et 150 du côté allemand. Et le
projet a choisi de s’intéresser, en
toute parité, au bassin d’orage du
Waldweg à Rouffach et à celui
d’Eichstetten en Allemagne. Piloté
par l’ENGEES (Ecole nationale du
génie de l’eau et de l’environne-
ment de Strasbourg), il associe le
CNRS, les universités de Freiburg
et Lüneburg, la Région Alsace,
l’agence de l’eau et le lycée agrico-

le de Rouffach. Pour un montant
de 1 343 000 €, financé pour moi-
tié par l’aide Interreg.
Depuis un an, les chercheurs et
étudiants se sont concentrés sur
l’étude de 30 produits (300 sont
autorisés dans l’agriculture euro-
péenne) pour se rendre compte
qu’« entre 20 et 100 % des molé-
cules sont retenues par le bassin
d’orage, le plus souvent 60 ou
70 % », résume Gwenaël Imfeld,
du CNRS. Ces chiffres très varia-
bles s’expliquent par le fait que
« les molécules ont chacune leur
petit caractère, souligne Sylvain
Payrandeau, maître de conféren-
ces à l’ENGEES. Certaines se dégra-
dent très bien dans le bassin,
d’autres non. » Pour les cher-

cheurs, ces résultats sont encoura-
geants mais il leur reste à com-
prendre comment les produits

sont dégradés. Par le soleil, les
bactéries ou l’eau elle-même, c’est
ce que les différents laboratoires
vont tâcher de découvrir dans les
deux années à venir. Le cuivre, en
revanche, largement utilisé dans
l’agriculture et la viticulture sous
forme de bouillie bordelaise, ne se
dégrade pas du tout. « Il faudra se
poser la question du curage des
bassins de rétention », préconise
Sylvain Payrandeau. Autre mau-
vaise nouvelle, certains produits
tels que l’atrazine, interdit depuis 
2001 ou le métalochlore, interdit
en 2003, restent encore largement
présents dans la nappe phréati-
que. R
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Les scientifiques français et allemands à l’étude devant un
bassin d’orage. PHOTO DNA

Utiliser les bassins d’orage pour se débarrasser des produits phytosanitaires qui s’y
trouvent, c’est l’objet d’une étude franco-allemande commencée l’année dernière.

Un premier bilan a été dressé hier à Rouffach.

PLAN ÉCOPHYTO 1018
Le préfet de région, Pierre-Etienne Bisch, a fait le point lundi à Art-
zenheim de l’état d’avancement du plan Ecophyto 2018, en présence
du député Antoine Herth et de Jean-Paul Bastian, président de la
chambre régionale d’agriculture. Le préfet a expliqué qu’« une pre-
mière étape significative avait été franchie ».
Ce document vise à une réduction de 50 % de l’usage des produits
phytosanitaires dans la région, dans l’agriculture, le jardinage et
toutes les activités en lien avec la biodiversité. Vingt-quatre exploi-
tations « grandes cultures » se sont, par exemple, engagées dans le
réseau Dephy Ecophyto — parmi lesquelles l’exploitation de Claude
Gebhard, maire et agriculteur à Artzenheim. La chambre régionale
d’agriculture soutient la démarche qui concernera aussi l’an pro-
chain une dizaine d’exploitations viticoles.
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